
ESAïE 

CHAPITRE 48  

Introduction 

Depuis ch. 40, Esaïe apporte un message de consolation au peuple de Juda à qui il a annoncé 
un futur exil dans l’empire babylonien à cause de leur péché. Ce message concerne d’une part 
la chute ultérieure de Babylone, et de l’autre le retour des Juifs exilés en Israël. Dans ch. 47, 
Esaïe s’adressait au peuple de Babylone au sujet de leur chute, et en particulier révélant les 
motivations de Dieu en ordonnant cela. Dans ch. 48, il s’adresse aux Juifs au sujet de leur retour 
en Israël et explique les raisons de cela. 

vv.1 & 2 : 

A travers Esaïe, Dieu appelle aux peuple de Juda de l’écouter, puisqu’il est censé être leur Dieu. 
Esaïe leur rappelle donc leurs origines chez les patriarches (et donc dans l’alliance faite par Dieu 
avec eux), le nom d’Israël que Jacob a reçu de Dieu (Gen. 32 : 24 – 28), et puis leur place dans 
l’alliance entre Dieu et David en soulignant leurs origines dans la tribu de Juda et leur lien avec 
Jérusalem (lieu de la présence de Dieu en Israël ; 1 Rois 8 : 29). L’utilisation du nom « l’Eternel 
des armées » montre à la fois le pouvoir de Dieu de sauver son peuple mais aussi le danger de se 
révolter contre lui. Car Esaïe arrive à la conclusion qu’Israël ne vit comme à la hauteur de leur 
appel (cf. Rom. 9 : 6 – 8). Dans le Nouveau Testament, les apôtres encouragent l’église de ne pas 
répéter les mêmes erreurs (Eph. 4 : 1 ; 1 Pi. 1 : 15 – 17)) ; et Jésus nous exhorte à ne pas être 
hypocrites (Matt. 6 : 2), accusation qu’il lançait souvent contre les Pharisiens (Matt. 15 : 1 – 9). 

v.3 : 

Dieu revient à nouveau sur les annonces prophétiques qu’il a données par le passé et qui se 
sont toutes réalisées (Jos. 21 : 44 & 45). 

vv.4 – 6 : 

Dieu explique à son peuple une raison (plutôt surprenante) pour laquelle il révèle des 
événements à l’avance par les prophètes : il ne leur fait pas confiance de tirer les bonnes 
conclusions des choses qui leur arrivent ! Dieu accuse le peuple d’Israël d’être endurci dans 
leur péché (Ex. 32 : 9 ; Deut. 31 : 24 – 28) et ainsi de plutôt donner gloire aux idoles qu’à Dieu 
(Esa. 43 : 12 ; Ex. 32 : 1 – 4). Avec la trace écrite des prophéties, il serait évident pour tous que les 
choses venaient de Dieu – si on y réfléchit sincèrement (cf. 2 Cor. 3 : 14 – 16). Le Saint Esprit a 
fait écrire la Bible afin que nous aussi puissions voir la fidélité de Dieu à ses promesses (Matt. 1 : 
22 ; Rom. 15 : 4 ; cf. Héb. 3 : 7 - 15). 

vv.6 – 8 : 

Dieu bâtit sur sa réputation d’avoir révélé dans le passé des événements qui se sont produits 
pour annoncer de nouveaux aspects de son plan pour son peuple (Esa. 42 : 9) – le retour de l’exil 
grâce à un roi païen, et puis le salut du péché grâce à son serviteur, le Messie. Dieu ne révélait 
pas tout son plan à (et pour) son peuple en une seule fois mais construisait cette révélation à 
travers les générations jusqu’au Nouveau Testament (Eph. 3 : 8 – 12 ; Col. 1 : 25 – 27). Cette fois-
ci, Dieu leur explique avoir agi ainsi non seulement à cause de leur rébellion mais aussi parce 
que son objectif principal était de garder son peuple dans l’humilité et la dépendance. Le but 
des annonces prophétiques et de tourner les cœurs vers Dieu, non pas de fournir un plan de 



l’avenir contenant tous les détails. Dans ce cas, la nature humaine serait capable d’attendre la 
dernière minute pour sauver sa peau plutôt que de vivre pour et avec Dieu (cf. Matt. 24 : 36 – 44). 

vv.9 – 11 : 

Jusqu’ici, Dieu a souligné toutes les raisons pour lesquelles il serait facilement compréhensible 
si Dieu laissait tomber le peuple d’Israël. Mais même dans l’Ancien Testament, le salut de son 
peuple n’était pas une question de mérite mais de grâce (cf. Eph. 2 : 1 – 9 ; Rom. 3 : 23 & 24 ; 
Rom. 4 : 1 – 5, 13). Dieu décide de ne pas appliquer la justice pure (Psa. 103 : 8 – 10 ; Rom. 3 : 25 
& 26). Ainsi, même l’exil n’est pas censé éliminer le peuple d’Israël (cf. Ex. 1 : 22) mais le purifier. 
Dieu n’agit pas parce que son peuple mérite son aide mais parce qu’il est jaloux de la gloire de 
son nom (cf. Ex. 32 : 11 & 12 ; Nomb. 14 : 11 – 19 ; Deut. 9 : 6). Le Nouveau Testament utilise le 
même argument pour nous encourager à rester humbles devant Dieu (Eph. 1 : 6 & 12 ; Rom. 11 : 
16 – 24). 

vv.12 – 14 : 

Dieu appelle à nouveau son peuple à l’écouter en lui rappelant qui Il est. Par « Premier et 
Dernier », il souligne sa nature éternelle. Ce terme est employé dans le Nouveau Testament pour 
parler de Jésus (Apoc. 1 : 17 & 18 ; 2 : 8 ; 22 : 12 & 13). Les chapitres précédents ont présenté les 
idoles ainsi que les étoiles comme de simples éléments de la création (Esa. 44 : 15 – 20 ; 47 : 13 
– 15), mais Dieu est le Créateur et celui qui a tout pouvoir sur la création (Esa. 44 : 24 & 25). Il est 
donc beaucoup plus satisfaisant de l’écouter (Héb. 1 : 1 – 3 ; Col. 1 : 15 – 17 ; Ac. 17 : 24 – 31). 

vv.14 & 15 : 

Dieu fait appel à nouveau aux événements de l’histoire pour prouver sa divinité. Il a annoncé par 
le prophète que Cyrus vaincra Babylone et libérera les Juifs en exil (Esa. 43 : 14 ; 44 : 28 – 45 : 2) 
et il veillera à ce que cela se réalise (Esa. 46 : 10 & 11) – ce que Dieu présente comme preuves de 
la divinité (Esa. 41 : 21 – 24). Encore une fois, le descriptif de Cyrus est surprenant mais souligne 
combien Dieu se présente comme influence invisible sur l’histoire (cf. Esa. 44 : 28 ; 45 : 1 ; 46 : 
11). 

vv.16 & 17 : 

Dieu et le prophète parlent à la fois – à l’image de l’inspiration de la Bible (2 Pi. 1 : 19 – 21 ; 2 Tim. 
3 : 16 & 17 ; cf. 1 Cor. 14 : 32).  

vv.17 – 19 : 

Dieu rappelle à nouveau par ses titres sa relation avec Israël dans le but de les encourager à 
l’écouter. Il insiste sur le fait d’avoir donné ses commandements dans le but de protéger son 
peuple (Gal. 3 :21 – 24 ; Rom. 7 : 7 – 14). Si Israël vivait selon les commandements de Dieu, on 
découvrirait la réalité des promesses que Dieu avait attachées à l’alliance (Deut. 29 & 30 ; Gen. 
22 : 17).  

vv.20 & 21 : 

Esaïe présente le retour de l’exil comme une deuxième exode et prophétise qu’à ce moment-là 
le plan de Dieu pour son peuple sera de quitter Babylone pour retourner en Israël. Cela souligne 
l’importance de connaître ce que dit l’Esprit à l’église à chaque génération et l’importance de 
savoir bien interpréter la Bible. Avant l’exil, Dieu appelait son peuple à travers Jérémie 



d’accepter l’exil à Babylone et d’y vivre (Jér. 38 : 1 – 3, 17 & 18 ; 29 : 5 – 14) mais une fois les 70 
ans passés, ils devaient agir autrement. 

v.22 : 

Dieu promet de rétablir la nation d’Israël, mais en même temps son objectif principal reste un 
changement de cœur. Même s’ils se retrouvent en Israël, les méchants ne seront pas plus 
approuvés de Dieu qu’avant (ou ailleurs). Dans l’hébreu, il est écrit qu’il n’y a pas de « shalom » 
(paix parfaite, bonheur, bien-être…), ce que Dieu a promis dans v.18 à ceux qui lui obéissent. 


